
étrangère qui gît sur le champ après le sarclage

retient dans son être mutili les éléments de ferti-

lité qu'elle y a emmagasinés, et sa décomiKJsition

lente ne leur i>ermet pas de retourner au sol pour

servir à l'alimentation des plantes qui y croissent.

Un retard dans le sarclage, accordant à ces

plantes étrangères une i)ériode de vie assez pro-

longée, non seulement diminue la ration en ali-

ments des autres plantes, mais nuit surtout par

le dessèchement du sol qu'elle produit. Toute
plante en pleine activité de végétation agit comme
une pompe qui épuise l'eau du sol.

Lorsque l'on songea la quantité énorme d'eau

requise par les plantes pour produire une récolte

normale, on se rend facilement compte du dom-

mage que peut causer, de ce chef, aux récoltes la

présence prolongée de ces ^^jlantes étrangères.

Des expériences précises ont démontré que pour

produire une récolte moyenne chaque acre de

terrain doit fournir en moyenne aux diverses

variétés de plantes qui \ croissent les quantités

d'eau suivantes :


